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Quelques suggestions!■ <i il «ecs. Ce qui fait du bien, e'est l’Ü rtiment s'éparé.1 Il faut aussi du 

pur et une centaine quantité d’ex-jfcharbon de bois, des cendres dejbois, 
ercice. On n'a donc que très peu af ® ,a chau* éteinte, du sel etc.*, Ou 
dépenser en bâtiments pour en#"1 m<!lan8e de ces ingrédients. Si

sjr? *• zhzr “-‘fsîsïssatÿsuffit d une couchette faite qe vieilAérence. Lorsque Von garde biau- 
les planches et recouverte de pailléjyollp de cochons on fera biep de 
Placée dans un hangar Ou près d’m5§Pr®Par<‘r on appareil spécial ponr les 
hangar. Souvent, aussi on se Rer«^l,reuv®r, avec un réchaud, que l’on 
d’une meule de paille comme abrij#>eut *a're s°' même on qu’on peut 
mais le hangar vaut mieux. Il est§rc*let, r Construise^ un râtelier le 

- avantageux d'avoir un tas de fu-E?' g d "" côtë <lu hang,lr- p'è» de' 
mier de cheval dans le hangar ou laï!'mKe ou lle la trémie, et que 
cour, sur lequel Ica porcs poUrront#i('ndrel! ramP,i de foin de tièfle ou 
se récrée et oh ils trouveront unefr® 1°***®®» l’ien fanée. Les cochons 
■certaine quantité de nourriture. Onfen. mangeront suffisamment pour 
a ainsi une litière sèche et comfor Saire équilibre à la ration de grain, 
table, quo l’on trouve difficilement P0® foin. tonrnira tout le fourrage 
dans une porcherie coûteuse. L’em- Ifécessaire et contribuera beaucoup 
ploi de la trémie (Nourrisseur au- ^ «baisser le prix de revient, 
toœatique) pendant l’hiver a éga-i 

’ lement bien réussi II faut aussi 
respon- mettre cette trémje dans un han­

gar. On évite ainsi l’inconvénient 
des auges gelées et le désagrément 
et les gaspillages, occasionnes par. 
l’emploi de buvées en hiver. On 
s’épargne beaucoup de travail dé 
sagréable au froid ; en fait, les 
noprrisseurs qui en ont fait, l’expé­
rience trouvent que la trémie est 
encore plus commode en hiver 
qu’en été. En ce qui concerne le 
prix de revient, ce mode d’alimen­
tation a’est montré généralement 
supérieur à )a nourriture à la main.
On peut donner du blé d’inde rond, 
concassé ou moulu, de l’orge, ou 
un mélange d’orge et d’avoine 
moulues On peut y mélanger du 
gre (petit son) du son des cri Mures, 
renettoyées on, suivant le système 
américain, les donner séparément* 
dans des compartiments. Lorsque le. 
blé-J’ltide forme un» partie impdv. 1 
tante de la ration, il faut dqtineV I 
des débris d’abattoir dans un coin- 1
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LA BANQUE PROVINCIALE . .
Ayant pris connaissance d’un petit article paru dans 

Le Madawaska au sujet des logements ouvriers, je me crois 
justifiable de faire quelques commentaires.

Selon les apparences (si elles

ts DU CANADA
Siege social : MONTBEAL
SUCCURSALES DANS LA PROVINCE : 

Caraquet, M. P. E. Moreault, 
Bathurst, A. Alain,
Edmunds ton, F. H. Bourgoin 

/ Moncton, ‘ J. R St-André,
. ê- Cr L. Hastings,

St-John, D. W. Harper,

S
S ne sont pas trompeuses) nous 

aurons la jouissance d’un certain mantant d^argent pour 
construire des logements ouvriers dans la ville d’Edmundston. 
Le conseil de ville négociera l’emprunt et en donnera les sû 
rétés ; en somme cette transaction, si elle a lieu, obligera la 
ville pour le montant emprunté.

Serait-il sa

;i ШШ il ml18

Gérant
Gérant
Gérant
Gérant
Gérant
Gerant

* IVOUS

?’ !ge de faire administrer le fruit de emprunt 
par une commission quelconque1? Aa point de vue affaires, 
cela serait établir un mauvais principe pom la ville se faire 
contrôler, administrer ou dépenser ses argents, qui sont di­
rectement sa propriété et pour laquelle propriété chaque ci 
toyen, chaque payeur de taxes est en dernier ressert 
sable. ’

*-

, . 1 °—Vous pouvez déposer vos argents toujours remboursables 
à demande e( recevoir 3% d’intérêt l’an ; les dits intérêts étant 
capitalisés ou payés tous les six mois, le 30 juiu et le 31 décem- 
bre de chaque année. *

20—En vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar­
gne sont contrôles par un comité de censeurs. Ces mes­
sieurs examinent mensuellement les placements laits, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépœ 
sants la plus grande protection possible.

3°—Pour la commodité de tous, des dépôts de toutes sommes, 
depuis ($1.00) un dollar sont acceptés au département d'ép

Deux ou

■f

^ f

Avis au Public
L'encouragement accordé 

par le public à notre Gérant 
du Département Français 
Monsieur A. P. Labbé, de St- 
Léonard, N. B. est démontré 
par le record établi par lui en 
réglant personnellement du 
ram les premiers trois mois de 
1919, 100,000 de nouvelles as­
surances, ce qui lui a-donné 
droit à la première position 
dans le Club Centenaire établi 
par la Compagnie 

L'Union Mutuelle sollicite 
respectueusement la continua­
tion bienveillante du public 
en faveur de son Gérant.

ШШШ,
Nous avons élu des conseillers _ _. «’occuper des affai­

res municipales et régler les questions qui regardent l’admi- 
tiistratiou civique ; pourquoi le Conseil de ville donnerait-il le 
contrôle de cet argent à une commission, lorsqu’il a toute la 
compétence pour donner satisfaction à ceux qui veulent pro­
fiter de cet avantage pour construire, et régler les griefs d’u» 
chacun si l’occasion se présentait.

Les électeurs out prouvé par leur vqte toute leur confi­
ance dans les échevins ; pt de plus le conseil de ville cette an­
née est constitué de telle sorte, qu’il donnera le meilleur ren 
dement possible de cet argent au point de vue hygiénique 
pittoresque et embellissement. _ ’

L’expénence de plusieurs petites villes démontrent clai­
rement que c’est faillite complète que de faire fonctionner des 
commissions pour administrer leurs propriétés ou leurs ar­
gents. De plus cette expérience a prouvé que ces sortes de 
commissions paraissaient avoir surtout corn me obj ectif la pro­
tection de queslques intérêts lancés dans des transactions de

tropique et d’esprit civique dont

h
'

V
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argue.
plusieurs personnes peuvent aussi ouvrirV

un compte conjointement.

Nous sollicitons respectueusement votre 
couragement et, votre patronage

M en- 10

yH?

? INFLUENZA ET GRIPPEl'Union Mutuelle, Compagnie 
(l'Assurance SUR la Vie

PORTLAND, MAINE.

-* t

Les symtômes de l’influeuza et 
de la grippe sont les suivants : çT 
Resserrement de la poitrine, dou- 
leurs à la tête ou maux de tête. JJ* 
douleurs dans le dos et sensibilité 
générale du corps. Pour vous met­
tre à l’abri de ces maladies, fai- 
teè l’emploi externe de

I
■

on se couvrait les épaules.
CONTRIBUABLE. Here is a 

very neat 
and Smart 
Style-----
but for a eorreet 
idea of Our Style 
Offer! you ou^tyt 

to see our pull 
Display of /podefs

ie • Ne cause pas 
d’ampoulesX
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L PETRO-MUSSà et appelez votre médecin. 
PETRO MUSS estNécrologie d ucti-игз en plein air, en leur don- , 

nant des abris ouverts. L’avantage
de cette méthode a été d'montré à j
maintes reprises. Elle p,offre aucun 
inconvénient. Lorsqu 
truies logent ensemble dans 
cabane petite et bien pourvue de 
litière, elles ne paraissent pas souf 
ftir, même pendant les mois les 
plus rigoureux de l'hiver canadien.

Mais les cochons que l’on engrais- 
en hiver, que l’on nourrit forte- 

pour les engraisser le plus 
^possible et dans le moins de temps 
possible, n'exigent-ils pas des loge­
ments chauds ? S’ils étaient 
au froid, ne dépenseraientiils pas à 
se réchauffer une énergie qui pour­
rait être mieux utilisée pour le dé­
veloppement et la production de la 
graisse ? Enfin n’y aurait-il pas 
économie de nourriture à les tenir 
chaudement ? C’est très vrais, mais 

le nourrisseur est appelé à choisit 
entre deux

Ü. . uu contre-
irritant et rubéfiant, que l’on em­
ploie à la place des emplâtres ' de 
moutarde.

PRIX 35c le pot, 3 pots pour 
$1.00 par la poste.

t GeoMortimer&OoHQaiOh., маь».* les:t
n Le 23 avril «.st décédée à St- Mars 

du Lac Long, i^Glendyne) Madame 
Modests Caron épouse de John Sou 
су, bien connu parmi nous. Atteinte 
de la grippe eu octobre dernier el­
le ne se rétablit qu’imparfaitement, 
malgré cela elle se rendit à l’ouvra 
ge mais de nduveau la maladie l’o- 

\ ' bligea au repos. Elle essaya de se 
rétablir en se mettant sous les soin-, 
d’un spécialiste de Québec .mais le 
mal fut tenace et elle revint chez 
elle en état très précaire. Après 
cinq semaines de nouvelle souffran­
ces elle quitta ce monde de douleurs 
et d’épreuves.

Elle laisÿ pour pleurer sa perte 
son mari H un fils 4;Abbé Henri 
éccl&iastique du Séminaire de Bi- 
mouski.

Le service eut lieu vendredi le 25 
sous une pluie battante, malgré ce­
lé il y eut un bon nombre d’assis­
tants entre autre lé père de la dé­
funte M. Xavier Caron du Lac Ba- 

v her ainsi que Messieurs et Mesda­
mes Thomaa Ouellette, Ht-ctor'Na- 
deau, Félix Banville, beau frère et 
sœur de la défunte, M. Aimé Caron, 
Melle Marie Caron son frère et sa 
«œur tous du Lac Baker. Monsieur 
Fred Soucy, Madame Jos. Laçasse 
de -South Brewer, Monsieur Jos. 
Soucy, Alsime Soucy beau-frère et 
belle-sœur de la défunte.

Bon nombre d'autres parents et 
amis étaient présents.

Comment engraisser * 
les porcs en hiver sans 

dépenser beaucoup sur 
le logement ou en 

main-d’œuvre.
Les rhumatismes sont l’une des 

I causes les plus fréquentes de pertes 
chez’les porcs en hiver: C’est une 
maladie qui se contracte facilement 
çf"qui se guérit bien' difficilement 
Il est pourtant aisé de la prévenir: 
il suffit d’hiverner les sujets repro-

h plusieurs
CEO. MORTIMER & CO. INC..

2ІІ Milk St., BOSTON, Mass.
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Voulu tout de suitee
I, 100 hommes pour venir à 

tre magasin et prendre avan- 
I tage de notre vente spéciale 

pour cette semaine seulement.

& We h<tve every style in 
vogue, together with a 
wealth of beautiful fabrics 
that in sure, to appeal to 
you, no matter what your 
taste may-be.
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maux : il peat prendre 

bâtiment relativement froid, où 
les cochons sont à peu près 
slils étaient en plein air et qui, par 
conséquent, restera sec, on un bâti 
ment plus coûteux, très étanche, 
plus chaud, et qui, même bien 
tilé, est généralement plus ou moins 
humide. Il y a toujours plus 
moins de rhumatismes dans 
porcherie que les soins soient bons 
ou mauvais. Ils sont causés par les 
fortiès rations, la suralimentation 
etc. et 1 on a souvent plusieurs co­
chons, plus-ou moins estropiés, qui 
sout une perte complète ou partielle 
et qui réduisent beaucoup les pro­
fits de l’hiver. D’autre part, il a été 
bien démontré, sur plusieurs de 
fermes expérimentâtes, que les co­
chons engraissés en plein air ni sont 
presque pas sujets an rhumatisme 
et que la rapidité de leur dévelop 
peinent, la qualité de leur chair, 
font amplyççnt compensation pour 
te sucroit de fi-ais.'-L’air froid n’a

і
un

î
comme

Bottes pour “Driver”Ordering your Clothes to 
Measure will compensate 
yon in many ways in re­
turn for the time consu­
med in having them spe­
cially cut and made for 
you.

l!Palmer McLennan bottes pour “ Driver ’’
25 pr. 12 ps. Prix 89.00 pour 87.45
35 pr-_ 9 ps. ‘ 8.50 *
25 pr. 6 Ps. *’ 7.00 * 4.95

L
fven-

ЯЇ »7.10:

tir
ou

une
-

1 liRaincoats 111v (ЯV
ю capots prix rég.816.00 notre prix 810.00

■ ■ : î”: : : %Popular
Prices

Tous capots sont garantis
Vente pour cette semaine seulement

t
nos

; .
: - *

; ’ 'ШїD. A. Bouchard y opl Stores*

I& Co.
par lui-iqême aucune vertu, mais le 
cochon tenu à l’air pur, est plus vi 
goureux, plus sain que celui qui est 
nourri dans des quartiers chauds et

MADAWASKA,
MAINE.

(The people store) M. Wagnerx Manager.^аг
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LE 1WMAWASKA
*»■

atditions où il se trouve. Plusieurs 
combinaisons d’assolement sont ac 
tuellement à l’essai sur les ferme* 
expérimentales de l’Est ; elles sont 
décrites dans la circulaire No 9 
On peut se procurer gratuitement 
cette circulaire en s’adressant au 
service de la culture du sol, à la 
ferme, expérimentale centrale, Ot 
tawa.

Les observations que nous avons 
faites au cours de ces essais nous 
permettent de poser les règles sui­
vantes qui s’appliquent à presque 
tous les assolements, dans presque 
toutes les conditions.

Semez toujours du trèfle avec le 
grain, même si ce trèfle ne devait 
être employé que comme engrais.

Faites toujours des semis épais de 
trèfle et de graminées. La levée est 
plus sûre et la récolte de foin plus 
forte.

Cultivez une bonne étendue en 
plantes sarclées dans chaque asso­
lement. Nous avons essayé, mais 
sans succès, de cultiver une pièce 
sans plantes sarclées ; il a été im­
possible de tenir ies mauvaises her­
bes en échec.

Ne laissez jamais un champs en 
foin plus de deux ans. La deuxième 
récolte coûte toujours plus cher que 
la première et les récoltes suivantes 
sont presque toujours produites à 
nerte.

Mieux vaut appliquer le fumier 
de ferme souvent et par petites 
quantités qu’à longs intervalles et 
en très grosses quantités.

Sirop LA SANTÉ Ш FEMMEGOUDRON

5SÏÏS rDE G@HJ)DIR©N ET 
D’toiLE DE FOIE DE MORUE DE

і

cooùvMoa.Mathieu _
л Casse la toux

M Gros flacons,—En Vente partout. * 1

I CIE. J. L MATHIEU, Prop„ . . SHERBROOKE P. Q. 1
B t Fabricant aussi les Poudre» Nervine» de Mathieu, le meilleur Ш 

remède contre les maux de tête, la Névralgie et les Rhumes Fiévreux.
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REGULATEUR 
' util smut

De иАРЖММВЩ^Щ De La FEMME

DU DOCTEUR JOSEPH URIVÉRE.

it LE *
IREGULATEUR

EU SMlt
Ml Z

! m

i
Ve-A»__і

Téléphone 27

LOUIS A. DUGAL
CONTRACTE UE * ELECTRICIEN
Edmunds,ton, N. B.

4..

L’objet de ls philanthropie et du médecin consciencieux est de soulager la souffrance. Les remêdpe 
qui soulagent la souffrance sont toujours appréciés et celui qui découvre de tels remèdes a droit aux plue 
hauts honneurs. Depuis quelques années, une grande variété de remèdes ont été découverte, lesquels sont ’
tous le résultat d’études et recherches sérieuses. Parmi ces remèdes, il en est un que a obtenu du public 
une faveur toute spéciale:

y\

t H

: C'EST le REGULATEUR de la Santé de la Femme яг

Ж
■yy- I Savez-vous ce qu'est le Régulateur de la 

Santé du Docteur La rivière ?MESDAMES r>
flr< A Й •)

Vous n’en savez rien si vous êtes en mauvaise ranté; si votre visage est pâle. Jaune ou étiré; roue 
n'en savez lien si vos yeux sont cerclés de noir et atones; vous n’en savez rien si vous éprouvez des dou­
leurs aux côtés; vous n'en savez rien si vous n’avez pas d'appé;lt et v.picuvez des nausées, accompagnées 
de lassitude, palpitations du coeur, débilité, accélération du pouls, c.Lar.tfa’s Ж U pu.., hystérie, épuise­
ment du système, débilité nerveuse, mélancolie, etc., enfin vous n’ea connaicee^ lien si vous ne l’avez Ja­
mais essaye; c’est l’ami des .âmes et l’ennemi irréconciliable de toutes les maladies.

Toute femme malade devrait faire usage du REGULATEUR DE LA SANTE CE LA FEMME DU Of 
LARIVIERE. Il est toujours effectif et est à juste titre appelé L’AMI DE LA FEMME. Il prévient les dés­
ordres du système nerveux, troubles si fréquents chez les femmes oui Feutrent de FAIBLESSE FEMINI­
NE. Si une femme veux gagner du poids, se guérir des malad еч ro-*r. unes à son sexe et jouir d'une bon­
ne santé tous les Jours de sa vie, nous lui conse’lierions trir -e une h-.tv?iVe. C’est un tonique
sans égal pour les nerfs, qui apporte la joie et fait tilsparav Me :ie cucillérée â soupe du RK

QULATEUR, prise avant chaque repas dome de ! • torce. t ! ur n > <>«-• l’appétit et facilite
la digestion. De fait, c’est le meilleur Régulateur tu COI v '-ci£ et des ROGNONS.

Kn M

CHEMIN DE FER TEM1SC0DATA
•« { Я•©>i.vV Hor ai RB depuis le 23 décembre 1918 

Express : a JaBfr-.aMMÉ
Dép. Riv. du Loup; Qné/7.00 a. m. 

Arr. Edmundston, je. 10.30^. m. 
Dép. Edmundston, Je. ix.oo a. m 

Arr. Connors N. B. 12.50 p. m

~ - \
S. LAPORTE

PHOTOGRAPHE Л
T

Express : >ur le MadawaskaSeul agent 1 •>‘a Dép. Connors N. B. 8.00 a. m 
Arr. Edmundston Jet. N B. 945 a. m.

Dép, Edmundston, N. B. 1.30 p. m.
Art. Riv. du Loup 5.05 p. m. 

Service quotidien excepté les dimanche.
Correspondance à Edmundston Jet 

avec le Сап. Рас. Ry. “pour Wood Лоск 
Frédéricton et St-Jean N. B., Houlton 
Presque Isle, Caribou Fort Fairfield, Me 

Et à Rivière du Loup avec tone les 
trains express de ГIntercolonial Ry.

Pour plus amples informations, pros­
pectus, etc. s’adresser à 
A. NADEAU, Agent [général Fret et 
Passagers. ZLjZZlb HOJaAa!^^

ЖCAN \ DI AN KODAK Co. . Л/

■j >
Kodak Autographic qui donne Гhistoire de toutes vos poses 

Poudre à développer. Pellicules ou

Albums. Boîte à développer. Assortiment complet pour les 
Amateurs

Liste de prix envoyé franco sur demande, aussi que' Catalogue

Pour la Constipation Prenez Tou і-vu.-L-В FILULE8 POUR
саїуашхЯШш —

t
I ■ LA FEMME DU ft

Ж' ■w
<rcXWe ask you to

AGRANDISSEMENT

Let Taylor 
do Your 
Tailoring

Portraits au Crayon, Couleurs, Sépia 

commande par la malle ^era l'objet de notre meilleure * #
.-S-

L FS. LAPORTE, Photographe,
EDMUNDSTON, N. B.
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5Pratiquons une rotation sont innombrables, el l’une ou l’au­
tre, judicieusement appliquée, peut 
donner de bons résultats, mais ja­
mais, sous aucun prétexte et sous 
peine de perdre le fruit de ses la 
beurs, on ne doit s’écarter de l’ordre 
de succession que nous venons d’in­
diquer : plantes sarclées, céréales et 
foin, et voici pourquoi : Les plantes 
sarclées comme le blé d’Inde, les 
racines et les pommes de terre exi 
gent de grosses quantités de princi 
pes fertilisants pour le développe­
ment de la tige, des feuilles et des 
racines. Le moyen le plus avanta 
geux et le plus pratique de fournir 
ces principes fertilisants est d’en­
fouir à la charrue du trèfle ou d’ap­
pliquer du fumier de ferme. Les cé 
réales, comme le grain,'l’avoire et 
l’oige, n’exigent pas autant d’en 
grais : elles viennent généralement 
mieux sur “arrière fumure’’ c’est- 
à dite après des plantes sarclées 
pour lesquelles la terre a été fumée, 
que sur fumure directe : elles se 
plaisent également après une plan 
tes légumineuse comme les pois et 
le trèfle. Un gazon bien préparé 
leur convient aussi très bien. Avec 
la céréale, on sème des graines de 
trèfle ou de graminées qui donnent 
d’excellentes récoltes de foin l’an­
née qui suif ou pendant les deux 
années qui suivent. Le gazon de ce 
foin retourné à la charrue et fumé 
remet la terre en bon état pour une 
nouvelle récolte de blé d’Ipde ou 
de racines.

A* Savoir tirer des champs de gros 
ses révoltes, des récoltes payantes, 
laissant toujours un bon profit, et 
tirer ces récoltes régulièrement, 
tous les ans, en autant que la tem 
pérature le permet, cela c’est la 
bonne culture, et celui qui y réussit 

~e-t un fon cultivateur. Les bonnes 
récoltes régulières ne sont pas l’ffet 
du hasard; elles sont le résjiltat 
d'un bon système d’exploitation, 
bien résonné et fidèlement suivi.
Et si l’on nous demandait quelle 
est la chose qui compte le plus dans 

hou système de culture, nous 
dirions sans hésiter : le choix de 
l'assolement. C'est à coup sûr le 
facteur le plus important, celui qui 
exerce l'effet le plus direct sur le 
rendement des champs enlevés, ce 
lui qui garautit le mieux la régula 
ri té de la production d’une année 
à l’autre.

Assoler uu champ, t'est y faire 
suivre les récoltes dans un ordre tel 
qu'elles se viennent mutuellement 
en aide : celle que 1 on cultive cette 
année prépare le sol pour celle qui 
doit suivre, et ainsi de suite.

Un bon assolement doit toujours 
comprendre trois espèces de plantes 
une plante sarclée (racines ou 
maïs) une eéréa'e et du foin, et cet 
ordre est celui dans lequel ce» plan­
tes doivent se succéder. La durée 
de l’assolement varie suivant les 
conditions. Il peut parfois y avoir 
avantage, sur certaines fermes, à 
combiner deux ou plusieurs assole­
ment. Les -çotpbinaisbns de plantes suivant le soi 4e sa ferme et les

c
l

lV because 'we feel positive that 
you’ll be eminently satisfied. 

Your satisfaction

іOvjLflT і .
і

in li means our sue* 
cess and we certainly want to 
be successful!.

\

i\ Лі/

Ta,3rlor-m.e,d.e
ClotIto.ee

c
/ і

Ї
un

made specially toare your own
measurements, which insures 
of that touch of individuality that 
is not possible unless tailored

■" У

і:rA nos abonnés- you щщ
£: ■

Noue faisons un appel à 
nos abonnés retardataires qui, 
pour la plupart, par 'simple 
négligence ne nous ont pas 
encore fait parvenir le petit 
montant de leurs redevances. 
Soyez bons et justes, ne nous 
faites pas attendre. Ces peti­
tes sommes sont nos seules 
ressources d’existence, elles 
nous sont indispensables pour 
le maintien de notre œuvre. 
Pas plus que vous, nous ne 
pouvons vivre et faire vivre 
nos employés sans recevoir en 
temps opportun le salaire de 
notre travail. Encore une fois, 
c’est de la pure négligence ; 
secouez-la une fois par an, 
vous vous en trouverez bien, 
vous éviterez le désagrément 
de vous faire remander, et 
noua noua en trouverons bien 
mieux.

es­
pecially for you. So again we say to you “Let Taylor do your Tailoring".I

D. A. BOUCHARD & Co. / »

% f;

MADAWASKA, - MAINE.'a* :
Mb

J я- - Ж f
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Wanled.Electrlcal Work 
.to do

T Iftyou have any electrical jobs 
you want installed or repaired pho> - 
M me. Prompt service given and 
work guaranteed.

.. /. V

A VENDRE A VENDRE
Plusieursbonelote à bâ­

tit dans loomed* la Tille 
à dee conditions avantagea-

j: B. MTOHaUD,
Avocat.

4 |Une bonne boutique de forgeron 
et un bon emplacement à Caron 
Brook, N. B. S'adresser à

BELfWIE CYR, 
Edmundston, N. B.

-

ALBANY
Clair, N. В.

Шшsés. -siChaque cultivateur peut modifier 
ce système général d’assolements 

con-
Cultivateurs lisez

"Le Madawaska” 17 4 f. Lisez bien L» Madawaska.Ш
k Г"& : •
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ASSURANCE І !
FEU, VIE, XCCIDBNT et MA- 

LADIB, Automobile, Plate Glass, 
Responsabilité de Patrons, etc.,etc.

ASSUREZ VOTRE VIE !
Assurez vos propriétét 1 
Assurez votre Automobile contre le 

feu I
Assurez vos Plate Glass 1 
Assurez-vous contre les Accidents 

et la Maladie I

Il vaut «lieux toujours avoir la 
protection que donne l’Assurance 
et ne pas en avoir besoin, que de 
ne pas l’avoir lorsque vous en avez 
besoin.

Je représente quelques unes des 
meilleures compagnies,et puis vous 
donner pleine et entière satisfac­
tion.

Votre encouragement est cordia­
lement sollicité.

Charles N. Begin,
Assurance Générale

Edmundston,
Je fais une spécialité de l’Assu­

rance Accident et Maladie pour les 
employés de Chemin de Fer.

N. B.
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Alimentation dee
troupeaux destinés 

à la reproduction
m? %

u 'arrive la saison d1 incuba 
il faut voir à changer l'alimen- 
n au moins un mois avant de 
nencer à recueillir les oeufs 

nÙcette fin.
bs rations distribuées aux pou 

■s pondeuses durant les temps 
■Idée de l'automue et les mois 
ids de l’hiver peuvent ou doivent 
p^uelque peu changées une fois 
■intemps arrivé. Je vais essayer 

de llémon trer à nos lec|purs le pour- 
qui Me ces changements, le but d’a­
boi , de donner à l’automne, surtout 
au jpoulettes, une nourriture sus- 
cej ible d’être changée, l’utilité de 
ce Rangement, et enfin les ennuis 
qultpourrait apporter le prolonge- 
me it d’une ration de ponte réchauf 
fai e au cours de la saison d'incu 
bajon.

! est pratiquement reconnu par 
no aviculteurs d’expérience que le 
mi I concassé peut entrer avants

K■ tai

tttffiSttf
h'Tho Quality Goes Cloar ThrotÿT*

Distinctive Worth
n

mourir dans la coquille ou éclore 
très faibles ou, ce qui est encore pis, 
voir la poule manger ses poussins 
dès leur éclosion, et on s'en pren­
dra ü la lune (ce que j’ai entendu 
moi-même un jour chez un novice 

l'de la region de Québec.)
Conclusion, donnons du maïs 

sùrtout aux troupeaux de poulettes 
en automne et en hiver, c'est recom­
mandable ; mais supprimons cette 
nourriture trop riche en matières 
grasses pour le tempa de l’incuba­
tion et efforçons-nous d’avoir pour 
cette saison-là surtout des déchets 
de boucherie-qu toutes matière azo­
tées sous autres formes, et nous au- t 
rons le plaisir de voir naître et gran­
dir des poussins forts et vigoureux 
qui ne s’occuperont de la lune que 
pour se servir de sa lumière pour 
gratter énergiquement dans la li­
tière de leurs cabanettes.

RAOUL DUMAINE 
Aviculteur adjoint.

chauds du printemps, il n’eet pas 
nécessaire de réchauffer autant les 
sujets, mais, en retour, on augmen­
te la proportion des matières azo­
tées lesquelles entreht en plus gran 
de partie dans la composition de 
l'œuf.

Une bonne ration de ponte doit 
être environ de i à 4.4, c’est à.dire, 
de une livre de matières azotées 
contre 4.4 livres de matières bydro- 
carbonnées. Pour ce faire, suppri­
mons la ration composée, disons 
100 livres àe maïs, 100 livres de blé 
et 50 livres de sarrasin, ce mélange 
donnant une ration de 1 à 7.4 qui 
n’est pas assez riche en matières 
azotées. Un mélange de 100 livres 
de blé, 100 lbs d’avoine, 100 lbs. 
d’orge et 100 livres de sarrasin por­
te la ration â une valeur nutritive 
de 1 à 6.q et si l’on ajoute à ce mé 
lange une ration assez régulière de 
matières animales sous forme d'os 
broyés ou de farine de viande en 
faisant disparaître complètement la 
farine de maïs de la pâtée et en la 
remplaçant par du son ou du gru, 
on aura-vite atteint une ration bien 
équilibrée et convenable à la pro­
duction d'œufs qui donneront des 
poussins vigoureux si, bien enten 
du, les sujets quizes produiront 
sont eux mêmes en santé.

Si la ration de maïs, pourtant 
bonne en temps convenable, n’est 
pas remblacée par une ration plus 
riche en matières azotées, on court 
le risque de voir les germes faibles

le

f
ІThe true worth of the Gray-Dort is distinctive 

from every mechanical and structural view­
point.

It is likewise distinctive in its features of 
efficiency without waste as strikingly proved 
in the recent ten-day economy run under 
A-A-A official sanction and observation.

On that occasion the Gray-Dort recorded V * 
23,93 miles per gallon of gasoline ; 1774j64 
miles to s, gallon Of oil and 601.06 miles 
per gallon ОЇ water. The mileage was 
4,658.4 — mere than the average owner 
drives his ear in the coarse of • year.

The Gray-Dort is big enough to seat five adults 
comfortably. Wheelbase enough for easy rid­
ing. Weight enough for staunchness and sta­
bility. Power enough to carry its full quota 
and more, wherever wheels may go.
But no'excess of size, length or weight—no 
exaggerated cylinder capacity. Excess means 
expense without return—expense of first cost 
of maintenance, gasoline, oil, tires, garage 
charges, etc.
The Gray-Dort is the car of conservation—the 
happy medium between inadequacy on 
hand and excess on the other. A car that 
looks good, rides good and is goodwthrqugh 
and through,

1

I

Î

\

I
gejpement dans la ration de grains 
m logés distribués aux pondeuses
dè le commencement de novembre 
et isqu’à la fin de janvier ou la 
mi évrier. Le maïs est à peu près 
la éféale la plus riche en matières 
gr nés; il a la propriété de contri- 
bu r à la formation de la chair chez 
les roulettes. Aussi, si l’on conver­
tit1 es 4. de ses matières grasses 
en matières hydrocarbonnéee, on 
tro ve que ce grain a encore la pro- 
pri té d’aider grandement au fonc 
tio nement de l’organisme étant 
do eé que le rôle des matières hy- 
dn larbonnées est de fournir le com 
bu tible nécessaire à la machine 
an nal, laquelle machine a besoin 
de eaucoup de chaleur surtout en 
hh ir. De là le fait sur lequel on se 
bai : pour servir copieusement le 
nu s concassé à nos troupeaux 
de rondetises durant les temps hn- 
mi es et froids.

' orsqu’arrivent les jours plus

:’l

і!>
M іJbfâmЄШ -ЩЙ'A **ЖШ

;tj
Les gens cherchant des loyers 

trouveront quelques grandes cham­
bres à louer à St-Basile à 3 milles 
l’Edmundston. Pour les gens, pos­
sédant une automobile et ayant 
leur occupation à la ville, c’est cer­
tainement agréable de faire ce tra­
jet tout en jouissant de l’air pur de 
la campagne et profitant du bien- 
être que procure une bonite Cham­
bre bien ventiliée, pour reposer ie 
soir. Adressez vous dès maintenant 
chez Béloni A Cyr.

one

Z

UiW. C. ALBERT, Agent, 
EI(lmuxàaaton,NB
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Hudson
1, we want ma-
•kina and aie

pay top notch prices for

prices.
satisfactory, we will send money ваше 
у 1 if not, your skins will be returned

OTHER EUES WAITED

• * LE * * LE *
RÊGOLAiEOBijay,::;::::::

DE LA SANTÉ DE LA SANTÉ
De La FEMME

Du Doctor Joseph Lariviere.
De La FEMME

Connaissez-vous ce qu'est la Régulateur de 
la Santa de la Femme

Du- Dr. LARIVIERE.

S

*

■

-4

1

.# *

*

*

Vous ne le connaissez pas si votre santé est mauvaise, si votre figure est pâle, jaune ou blafarde ; 
vous ne le connaissez pas si vos yeux sont cernés de noir couleur plomb ; vous ne le connaissez pas si 
vous ressentez des tiraillements et des fatigues dans le côté droit ou le côté gauche ; vous 11e le 
connaissez pas si vous ressentez des nausées et pertes d’appétit, avec palpitation du cœur, lassitude, 
débilité, poulx vite, épiderme chaud, hystérie, épuisement des forces corporelles, débilté n tyeuse, 
mélancolie, etc., finalement vous ne le connaissez pas si vous ne l’avez pas essayé. un mot, c’est 
l'ami des Dames, et l’ennemi irréconciliable de toutes leurs maladies. C’est le meilleur 
pour toutes les faiblesses des femmes, irrégularités et maladies des neHs ; c’est le meilleur purificateur 
du sang; tonique excitant l'appétit ; c’est le meilleur régulateur du cœur, de l’estomac, dir foie et des 
rognons.

І .4 6S1 Barrington, Street,
HALIFAX, H. S.

cervm connu

For Sale
Fifteen room brick' house situa­

ted on St Francia Ltteet, fitted 
with all modern conveniences, hot 
water furnace,electric lights,water- 
closets and bath. Basement in 
front part of house suitable for 
small store or shop, also good aise 
tarn Included. "

For further particulars apply to 
Miss W. TIGBE,

16 41 p.

OEBTIFICATS
Ma femme a été guérie avec les trois bouteilles du “REGULATEUR DE LA SANTE DE L\ 

FEMME,” qu’elle vient d’achever. Les médecins l’avaient condamnée, elle était incapable de se lever 
et au bout d’une semaine elle pouvait rester debout, et après deux semaines elle fallait l’ouvrage de la 
maison. MICHEL HAINES, Gorham, N. H.

KELU 4 COLGflH J’achève de prendre 1a troisième bouteille du “Régulateur” et les douleurs que j’éprouvais dans le 
corps, les aines, l’estomac et les rems sont complètement disparues. Votre remède m'a guérie après 
avoir été condamnée par plusieurs médecins habiles, ainsi que ma famille et tout le village. Je recom­
mande chaletueu»Mnent ce remede à toute femme atteinte du “BEAU MAL”

DAME LOUIS DANIEL, Mauvilu, R- I., Boite 7s.

У
:Я Oranges 

Choux , 
Raisins Verts 
Figues, Noix

Bananes,
Onions
Pommes
Dattes

-$ Edmundston, N. Ivf:h Font tontes Informations, consultations, etc., addressez ;

k Le Dr, J. LARIVIERE Oie,<U MUTUAL LIFE OF CANA­
DA est une compagnie d'assurance- 
vie qui ne fait pas affaire en dehors , 
du Canadmqei exerce an soin judi­
cieux dans le choix de ses risqqes, 
qui est renommes pour ses dépense 
minimes d'administration, et pour 
son taux très bas dé mortalité. 
Tous ces avantagea sont en faveur 
des assurés.

- m Boston,. Mass.
*

Ж EN GROS 25Гr Ш
*-

N. В,—Nom n’envoyons pas de “REGULATEUR” aux mala ies, privément, dans les centres où 
noos avons des agences ; et là ou ii n’y a pas d'agence, nous n’envoyons jus moins de trois bouteilles à 
b fois, à #1.00 U bouteille ou six bouteilles pour *5.00. I.'argeru doit accompagner l'ordre.

> Défiez-vous des pharmaciens 011 des mirchands qui roua diront qu'ils ont des remèdes on emplâtres 
tout aussi bons que les miens. Ces misérables vous trompent «t cherchent à 6qre plus de profit sur ce 

'qu’ils veulent vous vendre.

>•
d %3

Les ordres par la poste recevront une ettention personnelle

16 North Wharf,
■I. - v "

ST-JOHN, N. B.
.
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FoarvoœrêtabBr rapidement après one attaque de Grippe ou de 
iladie déprimante, rien n'égale letoute

VIN MORIN*

CRÉSO-PHATES

C’est le saint ÿs convalescents, des anémiques, des neu­
rasthéniques et des poitrinaires.

E» Ve* Mes-

Chevaux ! Chevaux !
Les amateurs de bons et de beaux chevaux trouveront 

chez moi, 
bas-pour 
vrage.
J’aurai toujours ce qu’il y a de mieux but le marché

à des conditions faciles, et, à des prix les plus 
la qualité, chevaux.de voitufé et chevaux d’ott-

Avant d’acheter ailleurs, ne manquez pas de venir 
visiter* mes étables.

SATISFACTION CARAMTIC
J’ai une grande expérience dans ce commerce et les 

chevaux que j’importerai au Madawaska seront des che-: 
vaux choisis.

Venez voir pùur vou8-memea

JOS. TETU,
EDMÙDNSTON, N.B.Rue St-François,
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Pourquoi vous devez
“*"" •' 1 і~

assurer votre Vie

f“LE MADAWASKA’’
tournai Hebdomadaire >: EDMUNDSTON, N. B.

TARIF D’ABONNEMENTS - ;
Payable strictement d’avance 

ETRANGERCANADA

X №bJS $1.00 Un an, 
50c Six mois,Six mois,

$1.50

Ш 0.75

i : W' if.- ■f . ■ .’.A

.[TARIT DES ANNONCES
Aunonces légales, première insertion, la ligne ........................................................ 15 cts

“ par insertion subséquente, lazligne...  ................................ : 10 cts
(A vendre ou à louer) ne dépassant pas 10 lignes, 1ère insertion.. 50 cts 

par insertion subséquente... .25 cts 
25 cts

(h "• PARCE QUE c’est un devoir que vous vous devez à 
m même et à ceux qui dépendent de
A 2. PARCE QUE du moment que votre vie est assurée, si vous Ç ■"
Ж mourrez, votre sucçession est augmentée du mourant de vo- '■ S 

tre police. • f \
fl>3. PARCE QUE la mort est-certaine—QUAND est-incertain. ) \ '
rn Aujourd'hui vous pouvez pasfer l’examen médical—DE і \ 
ü\ MAIN il sera trop tard. ”
ш 4- PARCE QUE votre police est un montant comptant en аг- Ф 

gént que vos créditeurs ne peuvent saisir—si vous en avez à ф 
votre mort une somme qu’un désastre financier ne peut pas é \
Ôter à votre famille. ґ

/1 Quand devez-vous vous assurer.

vous- lЖ vous.
Annonces,

Avis de naissances, mariages et décès................................................
Ces derniers publiés gratuitement pour les abonnés 
Petites annonces, offre et demandes d’emploi, perdu, trouvé, etc,

^ par chaque insertion.... 25 cts
Tarif "spécial pour annonces à long terme.

ITableau d’honneur 
Annette Du^pur, Claudia Cyr, J1- 

ne/Guimond, Estelle Guimond Bap­
tiste St Onge, George Êorin, Frank 
Johnson, Michael Lajoie. Willie La 
gacé, Johnie Brogan, Jack Fraser. 
Carmen Dumont, Cosette Philp, 
Ceci le Raymond, Albert Viel, Si 
meon Morin, Claire Charrette, Ed­
die Roussel, Martin Rice, DavW 
Travis.

Académie de 
St-Basile,N.B.

t vt I
ù%

ІMadawa.<ka de très jolies boites de 
papier que nous venons de recevoir, 
et aussi du papier de deuil et des 
enveloppes.

hHOTES LOCALES■
\ stePlus hautes moyennes.

Grade IX.—Anne D’Aigle, 
Claudine Albert, Alexina Cyr, 
Alma Pelletier. Euphémie Soucy.

Grade VIII.—Agnès Cyr, Marie 
Desjardins, Gertrude Colin, Rose J 
Cyr, Délina Martin,_ Rose Anna 
Clavet, Emma Couturier, Rose F 
Cyr, Béatrice Cormier, Régina Thé 
riault, Eva Bouchard, Edna Du­
mas.

1 > ' :

l
Nous pouvons vous fournir des 

cartes mortuaires avec prières des* 
et portraits de la personne.

1. AUJOURD’HUI alors que vous avez la vie et la santé ; demain voue
». AuTm £d’h£ ïïA’w^s?

sages et assurez votre vie comme mesure de prévoyance pour vos vieux

3. ALJOL KD’HUI car dans un temps de dépression financière plusieurs 
ont trouvé que leurs polices étaient le seul endroit cù ils pouvaient em­
prunter peur rencontrer des besoins pressant^.

4. AUJOURD’HUI est le temps d’agir ; ferions ne faites pas d’économies, 
quand allez-vous commencer ? Rappelez-vous que remettre un devoir 
présent peut être fatal à vos meilleurs intérêts.

і
A vendre—1 Poêle “Star” N0. 1 

presque pas d’rsure, a de très bon 
nés conditions. S’adresser à

J. B. MJCHAUD, 
Magistrat de Police, 

EdmunJston, N. B.

іsus

Martine Hall. Inst
Rapport pour le mois d’avril 

4 Grade I
Parfaite Assiduité

Claude Gagnon, Aurore Boucher, 
divine Gagnon, Cécile Martin, Es­
telle Boucher, Jos BeHefleur, Rivard 
Pelletier, Joseph Bradette, Renftud 
Roussel’ Ralph Davenport, Anna 
Lavoie, Gérald Fournier, Oneil Lé 
vesque.

Plus hautes marques dans les 
Examens,

Lisiane. Morin, Verak Brogan, Gé­
rard Fournier, Harold Fraser, An 
na Lavoie, Marthe Lagacé, Réné 
Picard, Armand Au but, Jean B. 
Rousseau. Este'le Boucher, Georges 
Chai ron Pierre Raymond.

Excellence
Georges Charron, (Décile Martin, 

Armand Au but, Verak Brogan Adé­
lard Plourde, Pierre Raymond, An 
na Lavoie, Aurore Boucher, Jean 
B. Rousseau Estelle Boucher.

Joséphine Dionne, Inst.

On, demande deux jeunes tilles 
pour travailler à l’imprimerie du 
Mabavvaska. 16 17 p.

—o— 1» Où vous assurer ?
і/ “
’ ’ Dans la Compagnie MUTUAL LIFE OF CANADA.
Ж PARCE QUE cette compagnie a toujours remporté les plus W 
W grands succès. o
кіл T» A DPTf r\TTD __________...... -T^ • , . - ! r

N’ouhlit z pas de venir le 15 
mai pour votre choix pour vos chu 

du toilette chez Mde L. P.

Nous vendrons 10 vaches, avec ou 
sans veau, de race jersey et ayrt-hire. 
toutes en bonne condition. Les pre 
miers arrivés 1rs premiers servis

T M. RICHARDS 
Edinundston, N. B

Grade VII.—Pauline Johnston, 
Lucie Lévesque, Marie Morin, 
Marthe Violette, Eva Rossignol, 
Anna Lavoie, Rose Thériault, 
Edmée Godbout, Léon a Martin, 
Alice Ouellet.

GVpeaux
Fournier, Edinundston, N B. r

PARCE QUE cette compagnie n’a pas de supérieure dans і t 
le moulant des dividendes qu’elle paie à ses assurés. . •.

ф PARCE QUE cette compagnie n’a pas d’aetionnaires qui J f 
Ж mangent une partie de ses revenus.

-
M. Alfred Roy de Montréal, in­

génieur de la ville d’Edinundston 
est de retour parmi nous afin de 
reprendre la direction des travaux 

les systèmes d’eau et d égoût de

î

PARCE QUE ses réclamations 
ф promptement.

de mort sont payés ^ fen cas

[r QUE c est une compagnie canadienne qui ne fait f і
(IS pas d affaires .dans aucun pays étranger ; qui fait un choix judi- J \ 
A cieux de ses risques, et qui est reconnue pour ses méthodes saines ? % ' 
h; d administration. _
Ж . PARCE QU ELLE assure les hommes et les femmes : les t f

St-Basile, N. B.Ecole d’Edmundston
SU!*

la ville. IRapport pour le mois d’avril 
Wallace Matheson 64, Gordon 

Lawson 5K, Phyllis Hall 56, Hvlen 
8 te v on.s 54.

I —O---
A l'assemblée du conseil de ville 

ternie mardi soir dernier il a été 
décédé de confier de nouveau à M. 
Léon Giguère la construction de 
système d égoût du coté sud de la 
Rivière Madawaska. Des soumis­
sions seront demandées pour les 
travaux dans les autres parties de, 
la ville.

District N0 4 (Rockway) 
Résultat d’avril. 

yChefs des Divisions. 
Grade V

, -, ----------- et ,les femmes ; les W
J; deux sexes out Its mêmes avantages ; justice égale pour tous. < jf 
№ PARLE QU ELLE 11e fait pas de restriction relativement < 1 

“ * occupation, la résidence ou les voyages des assurés. J a
PARCE QUE ses fonds sont déposés dans des banques ca- 3 a 

À\ uadiennes seulement et que depuis 40 ans elle n’a pas perdu une W 
T seule piastre des placements qu elle a faits. 
jJJ Pour ces raisons et bien d’autres encore, assurez-vous dans 
f|>la Compagnie MUTUAL LIFE OF CANADA.

і Grade IX 60Arithmétique 
Gr Française 
Gr. Anglaise 
Histoires 
Géographie 
Hygiène

Lina Fournier 
Lina Fournier 

Annie Lee 
Annie Lee 

Lina Fournier. 
Lina Fournier.

Alex Matheson 69, Ralph Mur 
chie 68, Helen M archie 64, Cécile 
Pelletier 60, Albert Michaud 60 
Elsie Midland 26.

Grade VIII
Yvette Pelletier 80, Donald Ma 

theson 60, Edward Poitras 60, Can 
dia Dubé 58, Roberta Hammond 58, 
Arthur Michaud 47, Albina Bour- 
goin 42.

% loi

І l’aІ
se
en

\* t *V
Grade IV -liaArithmétique

Gr. Française
Epellation
Histoires
Géographie
Hygiène

Paul Thériault 
Georges "Lee 

Paul Thériault. 
Paul Thériault

M. l’avocat Chamberlain] du 
Grand SauIt, était de passage à Ed- 
mundston hier, en route pour St- 
Jacques. NOUS SOMMES PRET ! deCARTES D'AFFAIRES

WAssiduité Parfaite 
Gordon Lawson, Albert Michaud, 

Wallace Matheson, Claudia Dubé.

Edgar Fournier 
EdgarVournier

tâtN’oubliez pas que nous avons ce que vous desirez en 
Prelas, Feltos, Congoliums, petit tapis, laise à tapis, de 
tous patrons et de toutes largeurs, Tapis de table, Rideaux 
Crétonne, Toile, Portières, Tableaux, Mirroir, Hall-Rack, 
Commodes, Tables et chaises pour cuisine, Set de Salle à 
dîner, Articles de fantaisie, etc.
Set de chambre et toutes lés fourniture que vous désirez, 
Couchettes assorties- pour les enfants, Set de Salon et 
beaucoup de petites tables de fantaisie Chaise berceuse en 
bois, jonc et raltan, Sofas en «livre et autres fournitures, 

Nous venons de recevoir de jolies voitures d’enfants. 
Machines à coudre, Machines à laver, (ordinaire et à 

pouvoir d’eau, Tordeuses, Planches à repasser, etc.
Pianos, Harmoniums, Gramophones, et toutes sortes de 

records au diatnand ,et à aiguille, Cabinets pour records, 
Porte-manteau, Porte-musique en cuir (traveling boys), 
Bancs de pianos, etc. „ '

Casier Postal "S" Tél. 2&4
MAX. D. CORMIER

B. A.
Avocat, Notaire Publie. 

Edmundston,

M, E l moud Néron, voyageur eli­
de Lauzon, est en ville

litGrade III I
àlcommerce,

aujourd’hui.
A. G Kelley, B. A.

Résultats des examens.
Grade VII

Martin Hall 71, Joseph Berubé 
69, Victor Guerrette 62, Eula Rice 
61, Grace Stewns 61, Anita Dubé 
58, Sain Poitras 51 Géraldine Bé- 
rubé 56. Earle Sargent 54, Douglas 
Dunbar 51, Gertruda Hewlett 50, 
Edward Miller 49, Willie Hébert 
49, Séverine "Michaud 47, Patrice 
Cyr 48, Greta Hammond 43, Ida 
Martin 42, Gérade Quelle 40, Cha 
les Buurgoin 36, Florence Dupuy

Arithmétique
Grammaire
Epellation
Lecture
Géographie

Rino Fournier 
Arthur Martin 
Albert Martin 
Rita Hébert 
Rino Fournier 
Ronaldo Bois 
Alb. Thériault

I seN. B—o— letNous avons reçu un bel assorti­
ment île librairie.

rnone 34 til
RIO H. LAPORTE fi!J.V. RICE & SONS Méd ecin-Chiru rgier.

re,Edmundston, N. B Ecriture
g”PERDU Grade II.Casier Postal Tél. 4<

A M. SORMANY, M. D.
Un imperméable entre chez M. P. 

Soucy, marchand et au bureau de 
poste. Une récompense à la person 
ne qui le rapportera à l'Imprimerie 
du Madawaska.

enArithmétique
Lecture
Epellation
Ecriture

Robert Martin 
Alfred Cyr.

Cyr. 
Robert Martin

joi
Médecin-Chirurgien

" AlfredEdmundston, N. B
pa18 p. J. A. GUY, M. D.

Medecin-Chirurgien
Grade I. no

Arithmétique
Lecture
Ecriture

—o - ,

M. et Mde Edmond D’amours,ont 
l’honneur de faire part à leurs pa 
rents et amis de la naissance <1 uni- 
fille baptisée sous les noms de Ma­
rie Paul, Hélène.

Parrain M. François Bérubé, mar­
raine Molle Hélène D'amours, tan­
te de l’enfant.

Edouard Martin 
Rita Lee; 
Rita Lee. 

Edouard Martin.
V Edmundston, N. B27. apPourquoi vous devriez avoir

Le Brunswick
Tons-Phonographes dans
i° Le Repro­

ducteur “Ulto- 
na” est le seul 
qui joue toutes 
les sortes de re­
cord parfaite­
ment. Complet, 
rien à enlever, 
et rien à ajou­
ter. Un tour . 
de main suffit 
pour le mettre 
en action pour 
jouet; tous les 
records voulus.

Grade VI
Alma Martin 74, Harry Sinclair 

66, Ewan Matheson 55, Robert 
Bourgoin 55, Robert Martin 53. 
Irène Lévesque 51, Eva Carrici- 50, 
Willie Dunbar 44, Ned Poitras 41, 
Régis Bérubé 37.

J. A. RATTE me
M édecin-V étérinaire Assiduité Parfrite.

Béatrice Lavoie, Lina Fournier, 
Rita Lee, Alban Thériault, Alfred 
Cyr, Arthur Martin, Edgar Four­
nier, Georges Lee.

Nombre d’élèves enregistrés 30 
Moyenne

un
Edmundston, NB. mé

paiCasier Postal, 8 Téléphone $
UHJOHN J. DAIGLE

totMARDHAND GENERALR 2° La chambre 
de son, ton-bois, 
fait comme un 
violon, donne le 
son si doux et 
riche que nous 

.désirons ce» qui 
fait le Bruns­
wick épatant 

3° Le Bruns­
wick est СОНІЗ- 
truit dedifféren 
tes manières et 
nous invitons le 
public à venir 
prendre une soi­
rée de loisir 
avec nous. Ve­
nez ce soir.

ï )Grade III Edmundston,z eniN. BLa MUTUAL LIFE OF CANA­
DA est une compagnie à base mu­
tuelle. Tous les profits vont aux 
assurés et non à des actionnaires. 
Elle peut donc donner de larges di­
videndes aux assurés.

—O—

Si vous voulez profiter de l’école 
du soir donnez vos nom a M. fe­

ll Bélanger.

22
Assiduité Parfaite 

Ralph Babin, Harris Lévesque, Adé- 
laifl Bonsant, Joseph Charest, Wil­
fred Picard, J. Baptiste dhamber- 
land, Albert Bradette, Gérard Pel­
letier.

SUl
CANADA HOTEL'

MICHEL GAGNON, PROP.
Anderson Siding,

^8 ne.

BA Vendre die; BI N. B: : tôt
Les personnes qui désirent ache­

ter une “Ford” cette année feraient 
bien de me donner leur commande 
immédiatement, car la “Ford" est 
très difficile à avoir soit avec “Star­
ter” ou non, vu la grande demande 
pour ces machines 

J'ai aussi en mains і'auto “Chal­
mers" et la “Maxwell”, aussi voitu­
res légères de toutes sortes.

Pour le bas du comité, adressez- 
vous à M. Fred Coté de Siagas quj 
a un stock complet en mains et 
aussi morceaux pour réparage des 
autos.

Dr. OLIVIER J. CORMIER chiTableau d’honneur 
Gérard Pelletier, Adélard Bon 

sant, Alma Caouette, Olive Caouct-' 
te, Ida Charest, Ralph Babin, Hat 
ris Lévesque, Orner Bérubé, Céline 
Thériault, CamilleSaint Onge, End 
le Lajoie, Elorence Dumont.

Plus hautes marques pour 
examens de Pâques 

J, Bnqtiste Chamherland 86, Adé 
lard Bonsant 81,rIrène Lÿoie 76, 
Adéa JSonsant 75, Valéda Soucy 72, 
Olive Caouette 70, Léonel Lapointe 
68, Edgar Brabetti 68, Harris Lé­
vesque 65, Léonide Picard 64. An­
na Caouette 63, Wilfred Picard 60 

M. Angéla Bobichaud, Inst 
Grade II

Assiduité Parfaite 
Irène Levasseur, Marguerite Si- 

rois, Blanche Fournier, Ivette Bou­
ché, Anne Hcbçrt, Herman Levas­
seur.

— Chirurgien-Dentiste — 
à l’ancien bureau du Dr. Z Véxini. 

chez M. J os. Gagné, près de 
l’hôtel Royal 

Edmundston,

et'm
sic

N. BRéparage fie chaussures de toutes 
ortes, à boq marché, chez

DENIS LANDRY, 
Rue Canada, EdinunJston.

jet
tulDr. E. R. KAY■s

Q«Chirurgien-Dentiste 
Gradué de Philadelphie 

Bureau dans le Nouveau Bloc David 
Toutes sortes d’ouvrage dentaire 

promptement exécuté.
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« PERDU :—
Un lorgnon en or, avec chaîne et 

étui, pour dame Celui ou celle qui 
le trouvera ferait acte de charité en 
le remettant au bureau du “Mada­
waska”.

pai

JKÊfTTW^fzTSTwb J Ma m.-#»

Téléphone No SL 
N. B.

de
Edmundston, :: ri v‘ ЖІ: imM. Jean Baptiste Michaud, notre 
magistrat de police ajdéménagé son 
bureau au palais de justice. Il rioc- 
cupe aussi d’assurance contre le feu 
et il est agent pourla “Merchaihts 
Casualty Company” assurance con­
tre Ids maladies et les accidents, r

"" ■ ,
La MUTUAIj LIFE OF CANA­

DA na pas de supérieure en paie­
ment de (dividendes aux assurés.

Ne remettez pas à plus tard, car 
il sera, trop tard. ,

| „
sot>

J. F, Rice & Sons Вік unDENIS M. MARTIN, 
Edmundston, N. B

:V TROUVE :—
Un trousseau de clefs et un petit 

sifflet. Le tout semble appartenir à 
un employé de train. S'adresser au 
bureau du “Madawaska”, -

'M •tS SM
.K Ameublement et Quineaillerie, Pianos, Machines à 

Coudre “Singer”, Courtier4’Imn\euble et Boulanger
UN MOT D’AVIS

Ne retardez pas, ef ц’envoyez pas en dehors brsaue 
vous pouvez faire mieux ici. 4

MLa compagnie MUTUAL LIFE 
CANADA >ssure les femmes 

et les hommes aux mêmes coiidi-' 
lions. Les deux sexes reçoiventiles 
mêmes avantages. Justice 
pour tons. Aux dames d’en profiter.

s,і mOF
«o*і

leNous avons à l’Jmp. imerie du i
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Pour un simple rhume, comme pour une bronchite 
chronique, employez

TAROL=
'

C’est le remède le plus efficace connu pour soulager promptement et guérir 
sûrement toutes les maladies de la Gorge, des Bronches et des poumons.

DR. ED. MORIN & CIE-, Limitée, Québec. Canada.En Vente Partout.
4

-

Жm

Ci

.

r

V


